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La Chapelle St Barnabé au Cloitre Saint Thégonnec. 

1809 : Elle est si petite, écrit le recteur, c’est miracle qu’on l’ait laissé subsister. 

1838 : sur le cadastre, on ne voit aucun chemin qui permette d’accéder à la chapelle. 

 

1869 : l’évêché de Quimper et de Léon organise une 

enquête sur les chapelles. Pour Le Cloitre Morlaix, 

voici la réponse du recteur : Quelles sont les chapelles 

publiques dans votre paroisse ? Une seule enclavée 

dans les terres. On y dit la messe à la Saint Jean. 

Seulement, elle est très petite, elle n’a ni ornement, ni 

pierre sacrée.1903 : une autre enquête de l’évêché 

sur l’état de la chapelle publique St Barnabé de la 

paroisse du Cloitre St Thégonnec : la chapelle 

appartient à la fabrique. Une messe y est dite le 24 

juin. Elle est à 6 kilomètres de l’église paroissiale. 

L’état des chemins pour y aller est très mauvais. En 

observations particulières : la chapelle a été bâtie par 

les moines du Relecq Plounéour-Ménez. 

1909 : dans la notice sur les paroisses, on y trouve : 

cette chapelle est située à 4 kilomètres environ au sud 

du bourg, dans la montagne d’Arrée, près du hameau 

du Briou. C’est un petit édifice sans style, sans clocher, 

mais qui a dû remplacer une autre chapelle plus 

monumentale. Au-dessus de la porte se voit un 

écusson timbré d’une mitre et d’une crosse. Cet 

écusson, très grossièrement sculpté, et daté de 1614,  

doit probablement offrir les armes de Mgr René de 

Rieux Sourdéac, évêque du Léon en 1613, qui était en 

même temps abbé commanditaire du Relecq depuis 

1606 : écartelé aux 1 et 4 de Rieux, aux 2 et 3 de 

Bretagne, et sur le tout, d’Harcourt. 

 

La présence de ces armoiries sur la chapelle indique qu’elle devait dépendre de l’abbaye du Relecq, qui avait de vastes 

terres sur la paroisse du Cloitre. 
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À l’intérieur, un seul hôtel, avec des boiseries sculptées datées du 

XVIIIème. À gauche, statue de saint Barnabé, tête nue, longs 

cheveux et longue barbe, robe à large manche et manteau ; il tient 

dans ses mains un livre ouvert. À droite, statue de la Sainte-Vierge, 

assise, qui tient sur ses genoux l’enfant- Jésus debout couronné et 

bénissant. 

Sur le pignon, au-dessus de la fenêtre, on lit sur un fragment de 

pierre ces lettres romaines ornées :  

F. IAN….. 

S. PREVOI….. 

 

Près de la chapelle se trouve une fontaine aujourd’hui asséchée, surmontée d’une pierre carrée avec un trou central, 

et dans les angles 4 petites consoles également percées de trous. Elles ont autrefois supporté des statues de pierre. 

Les femmes viennent dans cette fontaine plonger les chemises de leurs  enfants malades. Si elle s’enfonce en 

tournoyant, c’est signe de mort ; si au contraire elle reste à plat, l’enfant ne tardera pas à guérir. 

1959 : l’inventaire des églises du Finistère de 

Coufon donne les précisions suivantes : petit  

édifice de plan rectangulaire privé de clocheton, 

situé au sud du hameau du Briou. Au-dessus de 

la porte ouest, pierre en kersanton timbrée au 

armes de René de Rieux, évêque du Léon et abbé 

du Relecq, et datée de 1614. Au chevet 

inscription  P. IAN. PREVOT 

Près 

de 

la 

chapelle, fontaine de dévotion asséchée depuis longtemps.                

1968 : Le conseil municipal le 15 février 1968, décide la vente de la 

chapelle. 

« M le maire fait part aux conseillers que l’état de la chapelle St Barnabé 

située sur le territoire de la commune est dans un tel état de 

délabrement qu’il serait souhaitable de la vendre, attendu que le culte 

ne s’y fait plus depuis de nombreuses années, et qu’il ne sera pas rétabli 

dans les années à venir, que les travaux à effectuer pour la remettre en 

état occasionneraient de très gros frais pour la commune, que l’argent 

perçu par cette vente paierait une partie des réparations du toit de 

l’église paroissiale, que de plus nous avons l’accord de l’abbé Guiriec 

recteur de la paroisse et des conseillers paroissiaux » 

En Août 1968, il confirme la vente à l’amiable à M Cavan marbrier au 

bourg de Plougonven. Le terrain, cadastré 1070 section E, de 6 ares 10 

est également vendu, le tout pour 2500 F suivant acte qui sera passé 

chez maitre Vézier notaire à Plounéour. 
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1969 : 8 mars 1969 : le sous-préfet de Morlaix informe le conseil municipal que le colonel Beaugé, chargé de mission 

auprès du parc d’Armorique indique que son administration est disposée à prendre en charge la réfection de la 

chapelle sous réserve que le conseil accepte d’en céder  la jouissance au Parc pendant 20 ans. Le conseil accepte la 

proposition du Parc Régional d’Armorique. 

Ruinée en 1969 (enfrichement du site, disparition de la charpente), la chapelle et 

son environnement ont été réhabilités au début des années 1990. 

Une messe y est célébrée une fois l’an à la fin du mois d’août. Elle a lieu à 

l’extérieur. Les fidèles y viennent en procession depuis la route, bannières au vent, 

au son des bombardes et binious comme ici en 2014. 
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L’intérieur et l’extérieur de la chapelle entourée de chênes en 2014. 

Yvon Castel 2021. Sources : conseil municipal du Cloitre, archives diocésaines, inventaire Coufon des églises du 

Finistère de 1959, 


